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seul moyen d'obtenir le maximum 
d'effet utile des sujets d'élite, I, 684. 

Pourquoi le salaire constitue la 
rémunération habituelle de l'ou-
vrier, II, 215. 

Les œuvres de philanthropie ré-
munératrice, leur importance, IV, 
288 à 293. 

Voir aussi aux mots : Bénéfices, 
Intérêts, Rentes, Salaires. 

R e n a n (Ernest), écrivain fran-
çais. — Son hypothèse sur la 
tyrannie de l'inventeur, 1, 400. 
" R e n d e m e n t s d é c r o i s s a n t s 

— (La loi dite des.... diminishing 
returns), I, 703. — II. 39. 

Voir aussi aux mots : Mines, 
Terre, Rente. 

R e n t e de la t e r r e . — Place de 
la théorie de la rente de la terre 
dans la science économique. I, 701. 
— Exposé de cette théorie, I, 703 et 
suivantes. — Les divers cas de rente 
observés par llicardo, 1, 709 et sui-
vantes. — La rente de la terre peut 
se produire même sans fermage, 1, 
713. — Résumé de la théorie de la 
rente, I, 714. — Les quatre cas de 
rente de la terre. I, 715. — La rente 
du sol pour les terrains, dans les 
villes, I, 719. — La rente de la terre 
n'est pas une cause du prix des 
denrées, I, 721. — La loi de l'unité 
de prix. I, 721. — Les terres qui ne 
paient aucune rente, I, 722. — La 
rente de la terre, au sens scienti-
fique du mot, n'est pas une richesse, 
1, 724. — La rente de la terre peut 
s'élever sans accroissement paral-
lèle de la population et sans aug-
mentation ilu prix des denrées, I, 
728 — Conséquences tirées par 
l'école de Ricardo et les socialistes 
de la théorie de la rente du sol, I, 
731. — Les hypothèses de Stuart 
Mill à ce sujet, I, 733. — Les idées 
de Mill sur la plus-value imméritée, 
I, 733. — Conséquences de ces idées 
de Mill, I, 736. — Prétention que 
la rente de la terre est onéreuse 
aux consommateurs, I, 739. 

Les causes antagonistes du déve-
loppement de la renie du sol, I, 741. 
— Conditions exigées pour que la loi 
de Ricardo produise tous ses effets, 
I, 742. — Les fluctuations de la 
rente de la terre dans l'histoire, 1, 
744. — De l'ordre historique des 
cultures, I, 748. — L'ordre de fer-
tilité des terrains n'est pas fixé 
d'une manière immuable, I, 751. — 
Variations de cet ordre en France 

depuis le cadastre, I, 753. — De la 
proportion des fermages et de la 
rente de Jla terre soit au prix des 
produits agricoles, soit à l'ensemble 
du revenu national, I, 755 à 759. — 
Grande initiative deB propriétaires 
anglais au xvm* siècle, I, 762. — 
Le revenu net foncier rural en An-
gleterre depuis le commencement 
du xixe siècle, I, 762. — De la par-
ticipation indirecte des ouvriers à 
la rente de la terre par la hausse 
des salaires, I, 764. 

Influence de la baisse du taux de 
l'intérêt sur la rente, I, 765. — Les 
grandes découvertes agronomiques 
et les rapides progrès agricoles font 
baisser 1Î rente, I, 766. — Perspec-
tives de la rente du sol, I, 767. 

De l'élimination graduelle de la 
rente de la terre. I, 770. 

De l'appropriation des terres par 
l'Etat ou par la commune, I, 773. 
— D'un système d'impôt absorbant 
la rente de la terre, I, 774. — Les 
inoins-values imméritées, I, 775. 

De quelques applications privées 
de la doctrine de Ricardo, 1, 775. 

R e n t e s F r a n ç a i s e s ( s u r 
l ' É t a t ) . — Morcellement successif 
des coupures et facilités données à 
l'épargne. I, 282. — III, 406 â 408. 

R é p a r t i t i o n . — Le système de 
la répartition pour les assurances, 
II, 171, note, IV, 359. — Avantages 
et inconvénients respectifs du sys-
tème de la couverture et de celui 
de la répartition, IV, 385 à 394. 
(Voir aussi au mot Assurances). 

Le collectivisme n'a pas de loi de 
répartition, IV, 716. 

R e p a s . — L'institution des repas 
économiques à Lyon, IV, 293. 

R e p o r t s (en b o u r s e . — Na-
ture de celte opération, II, 89. — 
Variations énormes de l'intérêt de 
ces prêts, II, 117; id. 118; id. 123. 
— Ill , 486 à 489. 

R e p o s . — Voir au mot Loisirs. 
R e p r é s e n t a t i o n . — Fausseté 

et nocuité du système dit de la 
Représentation des intérêts, II, 474 
à 475. 

R e p r é s e n t a t i v e s ( R i c h e s -
s e s ) . — Importance de ne pas les 
confondre avec les richesses con-
crètes, III, 367 à 369. — Nombre 
énorme de titres représentatifs et 
transmissibles, III, 404 a 408. 

R e s p o n s a b i l i t é . — La division 
du travail précise la responsabilité 
du travailleur, I, 373. 
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La responsabilité est le grand 
principe économique, I, 507. — Elle 
a pour condition la propriété, I, 537. 
— Son influence sur la producti-
vité du travail, 11,363. 

La responsabilité d'une adminis-
tration d'État est toujours beaucoup 
plus difficile à mettre en jeu que 
celle d'une entreprise privée, IV, 
694. (Voir aussi au mot Contrat). 

R e t r a i t e . — Les pensions de 
retraite et la retraite précoce et 
aisée sont contrariées par la baisse 
de l'intérêt, II, 170. — Èlles tendent 
à déprimer les salaires, II, 340. — 
Questions délicates au sujet des re-
traites ouvrières, II, 379. 

Caisses de retraites fondées par 
les anciennes Trade's Unions, 11,419 
et 420. — Insolvabilité prochaine 
probable des Trade's Unions à ce su -
jet, II, 425 à 426. 

Idées folles de certains groupes 
d'ouvriers au sujet des pensions de 
retraite, II, 425, note; id. 381, 
note. — L'âge moyen de la retraite 
des employés de l'Etat en France, 
II, 428, note; IV, 379. 

Les pensions de retraite des socié-
tés de secours mutuels, IV, 368. 

Les pensions de la Caisse Impé-
riale d'assurances contre la vieillesse 
et l'invalidilité en Allemagne, IV, 
375 à 378. 

Projets de pensions de retraite 
officiels, en dehors du personnel 
des services publics, en France, IV, 
380, note. — Dépenses probables 
d'un service général de ce genre, 
IV, 378 à 383. 

Le gaspillage en pensions aux 
Etats-Unis d'Amérique, IV, 381 à 
383. 

R e v e n u . — Le revenu foncier 
rural en France, I, 568. — Ses 
charges, I, 576; id. 589 et 590. —Va-
riations du revenu des terres depuis 
le cadastre, I, 753. — Proportion des 
fermages à l'ensemble du revenu 
national, I, 755. — Variations du re-
venu net foncier rural en France 
depuis Lavoisier, I, 756. — Etablis-
sement du revenu net agricole, I, 
757 â 759. — Le revenu net foncier 
rural en Angleterre au xvm" siècle, 
I, 762. 

Le revenu moyen d'une famille 
agricole depuis 1700, II, 311, note. 

Le revenu moyen en Angleterre. 
II, 470. 

Revenu d'une famille de petits 
patrons ouvriers à Paris, II, 487. 

Les revenus métalliques du Grand 
Roi (Darius, roi des Perses), III, 188, 
note. 

R é v o l u t i o n f r a n ç a i s e (La).— 
Prohibition par elle de toute action 
combinée des ouvriers, II, 385. — 
Inégalité légale qu'elle établit entre 
la situation de l'ouvrier et celle du 
patron. II, 386. 

R e y b a u d (Louis), moraliste et 
publiciste français. — IV, 704. 

R i c a r d o , économiste anglais.— 
Ses généralisations excessives, I, 
34; id. 36; id. 58; id. 60, note; 
id. 63. — Caractère tout abstrait 
de son Traité d'économie politique, 
I, 63; id. 94 ; id. 95; id. 99. — Son 
ignorance et sa négligence de la 
nature, I, 126. — Son pessimisme 
exagéré, I, 483 ; id. 484. — Réfu-
tation de ce pessimisme, I, 487. 

Sa biographie, ses ouvrages, I, 
702. — Sa théorie de la Rente de la 
terre, I, 703 ; id. 704. — Les prédé-
cesseurs de Ricardo, I, 704 ; id. 705 ; 
id. 706. — Ses critiques et ses ad-
versaires, I, 706 à 709. 

Exposé des divers cas de rente 
observés par Ricardo, I, 709; id. 
710; id. 111; id. 715; id. 719; id. 
720 ; id. 724 ; id. 725; id. 731; id. 
732 ; id. 734; id. 739. — Critiques 
adressées à sa doctrine, I, 740; id. 
741; id. 742'. id. 743. — I, 744. — I, 
747. - I, 758. — 1 , 7 6 0 . - 1, 765. — I, 
772. 

De quelques applications privées 
de la doctrine de Ricardo, I, 775. 

Résumé de la théorie de Ricardo, 
I, 776. — La loi générale de civili-
sation combat la loi de la rente, 
I, 777. — II, 19. — II, 31. - Sur les 
mines, son erreur pratique, II, 35. 
— Il, 39; id. 41; id. 42 ; id. 45. 

Sa théorie du salaire naturel, II, 
253 ; id. 254 ; id. 282 ; id. 283. — Sur 
l'antagonisme entre les salaires et 
les profits, II, 285; id. 286. — II, 
326. 

Son erreur au sujet de l'avenir 
des prix des produits agricoles, III, 
314. 

La méthode économique s'est 
faussée avec Ricardo, III, 432 et 
433. 

Sur les banques, III, 591. 
Son plan d'une Banque Natio-

nale; vices de ce plan, III, 639 à. 
646; id. 655, note. — IV, 197. - IV, 
712._ 

R i c h e l o t , publiciste français, 
auteur de la Réforme commerciale 
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en Angleterre.—II, 260, note. — (Y, 
91, note. 

R i c h e s s e . — L'usage des ri-
chesses et l'altruisme, I, 72. — Le 
concept de richesse, I, 98. — Les 
différentes définitions de la richesse, 
I, 100. — Les richesses collectives, 
I, 101. — Le sens large et le sens 
étroit du concept de richesse, I, 
103. 

De l'épuisement de certaines r i -
chesses naturelles; il ne s'en faut 
pas effrayer, I, 484. 

La rente de la terre, au sens scien-
tifique du mot, n'est pas une ri-
chesse, 1, 724. 

Les richesses représentatives ; im-
portance de ne pas les confondre 
avec les richesses concrètes, III, 
367 à 369. 

La théorie de l'usage des riches-
ses rentre dans la science écono-
mique, IY', 195. 

La richesse et le luxe, IY", 239 à 
280. (Y'oir au mot Luxe). 

Distinction entre la fonction éco-
nomique et la fonction sociale de la 
fortune, IV, 282. — La grande for-
tune constitue un pouvoir d'admi-
nistration, beaucoup plus qu'un 
moyen de jouissance, IY', 283. — 
Le premier devoir de la fortune est 
de se conserver, IV, 283 à 285. 

La première fonction sociale de 
la fortune consiste à seconder la 
recherche et l'essor du progrès, IY', 
285 à 288. — La deuxième fonction 
de la fortune consiste dans les œu-
vres de patronage et de philanthro-
pie rémunératrice, IV, 288 à 293. — 
La troisième fonction de la fortune 
consiste dans le patronage gratuit 
et les œuvres non rémunératrices. 
IV, 293 à 296. 

La sauvegarde générale de cer-
taines richesses naturelles, suscep-
tiljles de dépérissement, est une des 
fonctions de l'Etat, IY", 683. 

Fausseté de la maxime que toute 
richesse vient du travail ; part pré-
pondérante de l'esprit d'invention 
et de combinaison, IY', 726 à 734. 

Y'oir aussi aux mots Fortune, Na-
ture, Revenu, Terre, etc. 

R i c h t e r (Eugène), publiciste 
allemand. —I, 150; id. 349; id. 371. 

R i s q u e s . — Les risques qui me-
nacent la rente de certains sols, 1, 
771, note ; id. pour les terrains 
dans les villes, I, 773. — Influence 
des risques de la profession sur les 
salaires, II, 337. 

Les risques de demandes soudai-
nes de remboursement des billets 
de banque et de retraits des dépôts, 
III. 577 à 583. 

L'assurance contre les risques, IV, 
311 à 403. (N'oirau molAssurance.) 

Conditions nécessaires pour l'ap-
plication de l'assurance à une bran-
che de risques, IV, 329 à 332. 

Y'oir aussi aux mots Chance, Con-
joncture, Assurance, etc. 

R o b e r t (Charles), publiciste fran-
çais. — II, 510. — Prétention que 
la participation mettrait fin aux 
grèves, II, 551. 

R o c h e s (Léon), voyageur et pu-
bliciste français. — IV, 461. 

R o d b e r t u s Y a g e t z o w , dit 
R o d b e r t u s , écrivain socialiste al-
lemand. — II, 205 ; id. 206. 

R o g e r s (Thorold), économiste 
anglais. — Son Interprétation éco-
nomicjue de l'histoire, I, 707. — Sa 
virulence contre Ricardo, I, 708. — 
I, 741. — I, 748, note. — 1, 760 ; id. 
761 ; id. 762. — III, 384. — IV,296; 
id. 516. 

R o m a i n s . — Les métaux pré-
cieux et la monnaie chez les Ro-
mains, 111, 141 ; id. 189 à 191. 

Roscher( \Y r i lhelm), économiste 
allemand. — I, 7 ; id. 8 ; id. 162 ; ici. 
183 ; id. 369 ; id. 378 ; id. 386 ; id. 
424; id. 431 ; id. 444 ; id. 445 ; id. 
515 ; id. 523 ; id. 527 ; id. 562 ; id. 
632; id. 633; id. 635; id. 704; id. 
718 ; id. 745 ; id. 746. — II, 78 ; id. 
88; id. 148; id. 160; irf.161 ; id. 162 ; 
id. 166; id. 192; id. 259; id. 272 ; 
id. 273 ; id. 301 ; id. 302 ; id. 328 ; id. 
338 ; id. 348 ; id. 433 ; id. 439 ; id. 
466 ; id. 468 ; id. 479. — III, 141 ; 
id. 143 ; id. 144 ; id. 190 ; id. 192 ; 
id. 225 ; id. 242 ; id. 243 ; id. 244 ; 
id. 245 ; id. 246 ; id. 263; id. 381 ; 
id. 382 ; id. 335 ; id. 389 ; id. 393 ; 
id. 394; id. 397 ; id. 398; id. 414; 
id. 415; id. 416 ; id. 434 ; id. 579 ; 
id. 589 ; id. 591. — IV, 70 ; id. 108 ; 
id. 187 ; ici. 193; id. 198; id. 221 ; 
id. 228 ; id. 232 ; id. 251 ; id. 253 ; 
id. 276; id. 278 ; id. 320; id. 322 ; 
id. 326 ; id. 327 ; id. 334 ; id. 335 ; 
id. 336; id. 349 ; id. 417 ; id. 445 ; 
id. 545. — Sur les dangers politi-
ques de l'exploitation des chemins 
ae fer par l'Etat surtout dans l'éven-
tualité de leur exploitation par 
l'Empire allemand, IV, 697 à 698. 

R o s s i , économiste français. — 
Caractère de son talent, I, 703. — 
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I, 740. — 1, 714. — IV, 520 ; ici. 528; 
iil. 520. 

R o s t a n d , publiciste français. — 
II, 561 ; ici. 621. 

R o s w a g , s t a t i s t i c i e n monétaire. 
— 111. 118, note. 

R o t a t i o n du t r a v a i l . — I, 349. 
— Présentée comme substitut à la 
division du travail, I, 366. — Erreurs 
de Stuart Mill à ce sujet, I, 369. — 
Opinion des socialistes en cette ma-
tière, I, 371. — Inconvénients de la 
rotation du travail, I, 371. 

R o u b l e . — Monnaie russe. Les 
variations de son cours depuis 1850, 
IV. 448. 

R o u m a n i e . — Le taux de la 
natalité en Roumanie, IV, 605 à 609. 

R o u p i e . — Monnaie indienne, 
sa valeur, IV, 151. 

R o u s s e a u iJean-Jacques), IV, 
246; id. 263 ; id. 472. — IV, 520. 

R o u t e s . — Opposition faite à 
la construction de routes entre 
Londres et l'Ecosse. I, 377. — Voir 
aux mots Communication (Voies de. 
et Transports. 

R o y e r (Mm* Clémence Auguste), 
publiciste français, II, 379. 

R u b a n D ô n a d e n . socialiste 
espagnol. —Mot topique, 1, 611. 

R u p t u r e de c o n t r a t . — Voir 
aux mots Contrat, Grèce. 

R u r a l . — Le revenu foncier ru-
ral en France, I, 568 ; id. 756 à 
759. 

Les banques rurales ou agricoles. 
III, 607 à 616 ; ici. 618 à 619. — Les 
Banques d'Ecosse sont les premiers 
types des banques rurales, III, 513 
et 514; id. 520. 

R u r a l , r u r a u x . — Voir aux 
mots Agricole, Foncier, Propriété, 
Rente, Terre. 

R u s s i e . — Le Mir russe, I, 201. 
Voir aussi au mot : Mir. — La 
Banque Impériale de Russie, 111, 
648 à 651; id. 670 et 671. — Les 
variations des cours du rouble de -
puis 1850, IV, 448. 

Le taux de la natalité en Russie, 
IV, 605 à 609. 

S 

S a i n t - C h a m a n s . publiciste 
français. — I, 66. 

S a i n t - S i m o n , réformateur fran-
çais. — I, 610. 

S a l a i r e . — Exemple de salaires 
exorbitants résultant de procédés 

mécaniques et de travail à la tâche, 
I, 429. — Difficulté d'adapter les 
tarifs des salaires à la tâche aux in-
ventions ou méthodes nouvelles, I, 
429. 

Les salaires agricoles et leurs 
variations, I, 758 ; id. 764. — Parti-
cipation fréquente des ouvriers à 
la rente de la terre par la hausse 
des salaires, I, 764. 

Comparaison des salaires et des 
produits nets dans les mines en 
France et en Belgique, II, 58 à 61. 

Voir aussi au mot : Rémunération. 
Nature et généralité du salaire, 

II, 215. — C'est le plus répandu et 
le plus simple des contrats humains, 
II, 216. — Erreur de Mill â ce sujet, 
II, 217. — Le salaire est né de la na-
ture des choses et restera général; 
raisons de son extension et de sa 
permanence, II, 218 à 221. — Avan-
tages respectifs du contrat de sa-
laire pour l'ouvrier et pour rentre-
preneur, II, 221 à 223. — Hauts 
salaires à Paris et déconfiture des 
entrepreneurs, II. 222. — Souplesse 
du contrat de salaire, II, 223. — De 
quelques difficultés du salaire â la 
tâche, II, 224. — Le salaire pro-
gressif, exemples de son applica-
tion, 11,225. — Exemples divers de 
salaires perfectionnés, II, 226. — 
L'échelle mobile des salaires, II, 
227. — Classification des diverses 
méthodes des salaires, II, 227. — 
Avantages et inconvénients des 
diverses formes et modalités du 
salaire, II, 230 à 235 — Difficultés 
pour le remaniement des tarifs du 
salaire à la tâche, en cas d'inven-
tions ou de changements de ma-
tières, II, 231. — Les modalités du 
salaire témoignent de la nécessité 
et de la flexibilité de ce contrat; le 
salaire, la coopération et la partici-
pation, II, 235 à 240. — Le salaire 
constitue la loi de répartition la 
plus naturelle et la plus précise, 
II, 210. 

Les salaires offrent plus de diffé-
rence d'un lieu à un autre ou d'un 
temps à un autre que le prix de 
quelque marchandise que ce soit, 
II, 246 à 249 

Comparaison des différences de 
salaires entre les régions,et du prix 
du blé, II, 247. — Enorme différence 
des salaires d'un lieu à un autre, 
II, 249. — Les lois naturelles qui 
déterminent le salaire, II, 250. —La 
théorie des frais de production de 
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la force de travail ou du salaire 
naturel, II, 251 ; id. 253 à 261. — La 
théorie du fonds des salaires, II. 
252; id. 261 à 272. — La théorie de 
la productivité du travail, II, 252; 
id. 260; id. 272 à 276. — Exemples 
de hausse de salaire coïncidant avec 
l'accroissement de la productivité. 
II, 273. — Influence de la popula-
tion sur le taux des salaires, II, 276 

—à 279. — Triomphe de la doctrine 
qui fait dépendre les salaires sur-
tout de la productivité du travail, 
11, 279 à 285; id. 310 et 311. — De 
l'antagonisme entre les profits et les 
salaires, II, 285 à 289. 

Objections des socialistes au con-
trat de salaires, II, 289. — Préten-
tion que l'ouvrier ne peut pas 
racheter son produit, II, 290. — 
La prétendue corvée ou travail 
impayé, 11, 256; id. 289; id. 291. 

L'évolution du taux des salaires, 
II, 294. — Les variations du prix 
de la nourriture ne se traduisent 
pas toujours dans les salaires, II, 
296. — Les salaires ditfèreut beau-
coup plus d'un lieu à un autre que 
le prix de la nourriture, II, 298; id. 
299; id. 301.— Preuve à l'appui du 
système de l'influence de la produc-
tivité, II, 299. — Les variations des 
salaires dans l'industrie des mines, 
II, 300; id. 301. 

Les salaires ont en général aug-
menté, II, 302. — Variations des 
salaires agricoles depuis 1700, II, 
305. — Ces salaires rapprochés des 
variations du prix du blé, II, 306. — 
Salaires des ouvriers nourris et des 
ouvriers non nourris, H, 308. 

La hausse des salaires dans les 
mines depuis un demi-siècle, II, 
312. — Cette hausse dans l'industrie 
du bâtiment, II, 313; id. 314. — 
Calculs de Laughliu sur l'augmen-
tation des salaires et de la produc-
ductivité dans la Nouvelle-Angle-
terre, depuis 1830, II, 315 à 319. 
— L'augmentation des salaires à 
Londres dans les métiers divers 
depuis 1835, II, 321. — Augmenta-
tation de la consommation par tête 
dans la Grande-Bretagne depuis 
1840, 11,323 et 324. 

Exemples historiques de rétroga-
dation dans les salaires, II, 328. 

Variations des salaires dans les 
diverses localités et professions, 11, 
330 et suivantes. — Causes de l'écart 
des salaires dans les diverses pro-
fessions, II, 332 à 343. — Influence 

de l'apprentissage, II, 335; des 
bourses ou de l'enseignement pro-
fessionnel gratuit, II, 336. — Dis-
tribution du salaire en ses éléments, 
11, 336. — Influence des risques sur 
les salaires, II, 337. — Opposition 
de certains ouvriers aux améliora-
tions atténuant les risques, 11,338. 
— Faible rémunération des travaux 
qui sont un accessoire pour la per-
sonne, II, 340. —Effet des retrai-
tes sur les salaires, II, 340. — Les 
salaires des femmes, les débouchés 
ouverts à la femme, II, 341. — Ten-
dance des salaires au nivellement; 
obstacles à ce qu'il soit complet, 
II, 343. — L'équilibre théorique des 
salaires, II, 344. — Les groupes 
non concurrents, II, 346. 

La politique des salaires, II, 349. 
— Différence entre le taux du 
salaire et le coût du travail, II, 350. 
— Les salaires élevés ne sont pas 
toujours un obstacle au bas prix de 
revient, II, 350. — Bas salaires et 
hauts prix de revient. II, 352. — 
Tempéraments à cette observation, 
II, 353. — Concurrence à redouter 
des Orientaux, II, 354. — Influence 
de la coutume et de la tradition, II, 
355 à 359. 

Causes qui influent sur la produc-
tivité du travail, et, par voie de con-
séquence, sur les salaires, II, 359 à 
365. — Productivité du travail com-
parée dans différents pays, II, 365. 
— La vente du travail en détail et 
la vente du travail en gros, II, 369. 
— Effets de l'organisation des tra-
vailleurs, II, 372. 

Les hauts salaires portent moins 
au pullulement que tes bas salaires, 
11, 373. 

Exemple de recul des salaires, 
II, 140. 

Les salaires rendus mobiles par 
les grèves, 11, 455. 

Arguments allégués pour la régle-
mentation des salaires par l'Etat au 
cours de l'histoire, II, 477 à 480. — 
Inconvénients de ce régime et son 
impraticabilité actuelle, II, 480 à 484. 

La doctrine du juste salaire, II, 
484 à 490. — Le minimum d'exis-
tence, II, 4S4 à 490. 

La théorie du salaire familial, II. 
490 à 491. — Les sous-contrats et le 
marchandage, 11, 491 à 496. — Le 
sweatiny system, II, 496 à 502. — In-
tervention de la loi dans le mode de 
paiement des salaires, II, 503. 

Taxation des salaires dans quel-
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ques cas exceptionnels, II, 303. — 
Les taxes officieuses des salaires, 
leurs inconvénients, II, 504 à 307. — 
Salaires de quelques professions à 
Paris, d'après la taxation officieuse, 
II, 303 à 506. 

La participation aux bénéfices 
(voir à ce mot] est au salaire comme 
un condiment, l'ail ou le poivre, à 
la nourriture, II, 533. 

La coopération n'exclut pas le 
salaire. II, 625. 

De divers salaires en Allemagne 
avant et après la grande période de 
production de l'or, de 1850 à 1870, 
III, 229 à 232. 

Les salaires en France de 1375 à 
1891, 111, 321 à 322. 

Les salaires et la dépréciation de 
l'étalon monétaire ou du change, 
IV, 172 à 173. 

S a l a r i a t . — Hostilité des Cham-
bres syndicales ouvrières contre ce 
régime, II, 398. 

S a n s t r a v a i l L e s . — IV, 474 ; 
IV, 496. — Proportions du chômage 
forcé dans la grande industrie, IV, 
497 îi 501. — Examen de la doctrine 
du droit au travail, IV, 502 à 306. 

S a t i a b i l i t é d e s b e s o i n s . — 
Cette satiabilité et la loi de l'utilité 
décroissante, I, 109. — II, 137 à 
140. — II, 138, note. — Influence 
de la loi de satiabilité des besoins 
sur la valeur, III, 34. 

S a u e r b e c k , statisticien. — II, 
308 note. — IV, 44. — IV, 76. — 
IV, 167. 

S a x (Dr Emile), économiste 
autrichien. — I, 80, note. — III, 16, 
id. 21. 

S a y Jean-Baptiste), économiste 
français. — 1,61. — Sa théorie sur 
les talents et facultés personnelles 
acquises assimilées aux capitaux, 
1, 242 à 244. — Service qu'il a 
rendu en définissant la fonction de 
l'entrepreneur, I, 308. — Ses exagé-
rations sur le progrès de la produc-
tion, I. 303. note. — I, 740. — II, 
35. — III. 21. — III, 369. — IV, 
419, id. 420. — IV, 519. — IV, 331. 
— Sa fausse appréciation de l 'émi-
gration, IV, 636. 

S a y (Léon), économiste et finan-
cier français. — I, 276, note.— II. 
381. —III'. 431. - IV. 163. —IV, 701 : 
id. 762; id. 763; id. 766; id. 77S. 

S c i e n c e é c o n o m i q u e . — Voir 
au mot Economie politique. 

S c i e n c e s o c i a l e . — L'écono-
mie politique ne constitue pas à elle 

seule la science sociale, I, 64. — 
Différence entre l'économie pol i -
tique et ce que l'on nomme parfois 
l'économie sociale ou la science 
sociale, I, 92. 

S c i e n c e s . — Rapports de l'éco-
nomie politique avec les autres 
sciences, I, 79. 

Schae f f l e , é conomis t e allemand. 
— I, 636. — I, 671. 

S c h ä t z u n g . — Achat et vente 
à réméré, dissimulant un prêt à 
intérêt, II, 88. 

S c h l œ s i n g , chimiste français. 
— I, 769 ; id. 778. 

S c h l o s s (David), économiste an-
glais, auteur de Mélhods of Indus-
trial Remuneration. — II. 223, 
note ; id. 227 ; id. 228 ; id. 229 ; id. 
230 ; id. 234; id. 233; id. 236; id. 
237; id. 239; ici. 3G3. — Sur les 
sous-contrats, II, 493 ; id. 493 ; id. 
496; id. 497 ; id. 498; id. 499; id. 
502; id. 310. — Bonne classification 
au sujet de la participation aux bé-
néfices, II, 514; id. 513; id. 321 il 
523; id. 336 et 337. — Exemples de 
dépression du salaire fixe à la suite 
de la participation aux bénéfices, 
II, 540. —II, 578 ; id. 596; id. 625 ; 
id. 631 ; id. 633 ; id. 634. 

S c h m o l l e r , économiste alle-
mand. — I, 94. — II, 565. 

S c h u l z e - D e l i t z s c h , é c o n o m i s t e 
et novateur allemand. — Son sys-
tème d'associations et ses principes, 
II, 598 à 607.— Comparaison de sou 
système et de celui de Raïffeisen, 
H, 613 à 616. — II, 622; id. 640. — 
IV, 289. 

Voir aussi au mot Coopération. 
S c h w i e d l a n d , économiste alle-

mand. — II, 488, note; 'ni. 300. 
S e c o u r s m u t u e l s ( S o c i é t é s 

d e ) . — IV, 367 à 371. 
Voir aussi aux mots Mutuels et 

Assurance. 
S é c u r i t é . — La longue sécurité 

est la première condition extérieure 
de,la capitalisation, 1, 27(1. 

Énorme extension que peut pren-
dre le service de sécurité, IV, 669 ; 
id. 678 à 681. 

S e i g n e u r i a g e . — 111,134: id. 
139. 

Voir aussi au mot Monnaie. 
S é l e c t i o n . — La sélection na-

turelle fait apparaître les grands 
entrepreneurs, I, 312. 

Le » marchandage » est un excel-
lent procédé de sélection, II, 496. 
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L'association coopérative est un 
moyen de sélection, 11, 607. 

Le crédit est un instrument de 
sélection, 111, 390. 

S é l i g m a n , économiste améri-
cain. — IV, 737; id. 792. 

S e n i o r , économiste anglais. — 
I, 62. — II, 336. — III, 33. — 
IV. 231. 

S e r b i e . — Le taux de la nata-
lité en Serbie, IV, 603 à 609. 

S é r i e s p a s s i o n n é e s ÎLes) de 
Fourier. — I, 368. 

Voir aussi au mot Fourier. 
S é r i e d e s p r i x (de l a "Ville 

de P a r i s - . — II, 222; id., 303. — 
Ses inconvénients, II, 306 à 307. — 
Comparaison des salaires à Paris 
eu 1875 et 1891, III, 321 et 322. 

S e r v a g e et S e r v i t u d e . — La 
servitude de la glèbe, I, 511. — 
La servitude pénale, 1, 514. — Effets 
économiques de l'abolition du ser-
vage en Allemagne, 1, 523. — Dates 
diverses et modes de l'abolition du 
servage, I, 530. (Voir aussi au mot 
Esclavage.) 

S e r v i c e s . —Le louage des ser-
vices est une des premières consé-
quences de l'inégalité de richessse 
mobilière, I, 559. 

S è v e . — La sève ascendante et 
la sève descendante dans les sociétés 
libres, I, 314; id. 639. 

S h e r m a n A c t . — III, 254 à 258 ; 
id. 324 à 325; id. 329. 

Voir aussi au mot Monnaie. 
S h e r w o o d (Sydney), écrivain 

monétaire américain. — III, 101. 
id. 138; id. 140; id. 141; id. 143; 
id. 249 ; id. 297. 

S i d g w i c k , économiste anglais; 
— Sur le caractère de l'économie 
politique, 1, 30; id. 31; id. 32; id. 33. 
id. 34. — Sur les généralisations 
excessives de Ricardo, I, 707 — 
1, 741. - IV. 516. 

S i e g f r i e d (Jacques), financier 
français. — IV, 437, note 

S i n i s t r e s . — Les sinistres et les 
primes dans différentes branches 
d'assurances en France, IV, 315 et 
316.— Proportion des sinistres dans 
les années de prospérité et dans 
celles de malaise, IV, 319 à 321. — 
Proportion des sinistres aux primes 
suivant le degré de prospérité ou 
de gène des assurés, IV, 337 à 338. 

Voir aussi au mot : Assurance. 
S i s m o n d i , économiste et mora-

lists français. — 1, 397 ; id. 423. — 
IV, 197. 

S m e i s s e r , ingénieur des mines 
allemand, écrivain sur les mines 
d'or du Trausvaal. — III, 335 ; id. 
336. 

S m i t h (Adam), économiste an-
glais. — Les recherches sur la nature 
et les causes de la richesse des na-
tions, 1, 4. — I, 32; id. 33. — I, 58. 
— Son livre est étranger à tout 
dogmatisme et à toute méthode à 
priori, I, 59; id. 60; id. 65. — I, 
71. — I, 77. — I, 92. — I, 125. — 
I, 180, note. — Sur la division du 
travail, I, 323; id. 326; id. 329; id. 
330; id. 332 ; id. 334. — I, 369. — 
I, 377. — I, 394, note. — Sur la 
rente de la terre, I, 705. — Sur les 
salaires, II, 264; id. 282 ; id. 326; 
id. 336. — Sur les grèves et la 
force respective des ouvriers et des 
patrons, II, 446; comment son opi-
nion sur ce point a cessé d'être con-
forme aux faits, 11, 448 à 451. — 
Sur les deux valeurs, III, 19; id. 20; 
id. 26. — III, 105. — III, 346. — 
Son excellente description des ban-
ques du moyen âge, III, 432 et 433. 

Etrange jugement du professeur 
allemand Gustave Cohn sur le m é -
rite d'Adam Smith, 111, 432 et 433, 
note. 

Objections faites à la « doctrine 
cosmopolite » d'Adam Smith, en ce 
qui concerne le commerce extérieur, 
IV, 86 à 103. —IV. 110. — Il se tait 
sur la consommation, IV, 197. — 
IV, 218. — IV, 251. — IV, 260. — 
IV, 280. — IV, 635 — Clairvoyance 
de Smith sur la colonisation, IV, 
652. — Son erreur sur les mobiles 
de l'action individuelle, IV, 676 à 
678. — Sur le travail, IV, 725. — 
Sur l'impôt, IV, 736 ; id. 748 ; id. 
749 ; id. 750; id. 751. 

S o c i a l e . — La part sociale dans 
chaque propriété, I, 366. 

S o c i a l i s m e . — Sa prétention 
que l'ouvrier possède les instru-
ments serait, si elle se réalisait, 
en nombre de cas, très désavan-
tageuse à l'ouvrier, I, 428. — Le 
fond du socialisme est hostile à la 
famille, I, 610. — Dernier ternie du 
socialisme logique, I, 611. -- 1, 680; 
id. 681. 

Examen du socialisme, IV, 703 à 
735. 

Nombreuses définitions inexactes 
on flottantes du socialisme, IV, 
703. 

Notre définition du socialisme, 
IV, 706. 
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Les différentes sortes ou les dif-
férents degrés du socialisme, IV, 
"07. — Les effets pernicieux du so-
cialisme, IV, 708. — Renvoi aux 
différentes parties de l'ouvrage trai-
tant indirectement du socialisme, 
IV, 700 à 710. 

Le socialisme intégral ou collec-
tivisme n'a pas de loi de réparti-
tion, IV, 716 à 720. — L'inégalité 
des conditions se reformerait, dans 
le régime de.Marx, par le trafic des 
bons de travail, IV, 720. 

Manque de boussole et de direc-
tion de la production en régime 
collectiviste, IV, 723. 

Fausseté de la maxime que toute 
richesse vient du travail, IV, 725. 
— Fart prépondérante de l'esprit 
d'invention et de combinaison, IV, 
726 à 734. 

Le socialisme conduirait à un 
individualisme effréné, IV, 734 à 
735. 

S o c i a l i s t e s . — Les socialistes 
et l'organisation du travail, 1, 317; 
id. 325. — Absurdité des explica-
tions socialistes du rôle de l'entre-
preneur, II, 205. — Objections des 
socialistes au contrat de salaire, 
II. 239. 

Tendances socialistes des groupes 
ouvriers sous le second empire, II, 
398 et 399. 

Postulat des socialistes en m a -
tière de loisirs, IV, 299. 

La notion du « partage égal »tend à 
l'emporter aujourd'hui chez les so -
cialistes, IV, 718 à 719. 

S o c i é t a i r e ^Sys tème) . — Voir 
aux mots Fourier et Harmonie. 

S o c i é t é . — Phases successives 
des sociétés au point de vue de la 
formation des capitaux. I, 267. — 
La société dite capilalistique, I, 
268. — La société cristallisée, I, 
295. — Plasticité de la société et sa 
fécondité en organismes variés, I, 
297. 

La part de la société dans chaque 
propriété, I, 566 ; dans chaque pro-
duit, I, 675. — La société est un 
vaste système de participation spon-
tanée aux bénéfices, 1, 682. 

La société ne doit pas être con-
fondue avec l'Etat, IV, 674. 

S o c i é t é s . — Voir au mot Asso-
ciation, Mutuels (Secours). 

S o c i é t é s a n o n y m e s . — Elles 
provoquent la capitalisation, I, 282. 
— Méthode défectueuse d'emprunts 
de beaucoup de sociétés améri-

caines de chemins de fer, II, 175.— 
Nombre des sociétés à responsabi-
lité limitée et à responsabilité non 
restreinte fondées en Angleterre 
de 1856 à 1868, III, 589. 

S o c i é t é s c o o p é r a t i v e s . — 
Voir au mot Coopération. 

S o c i é t é s i m m o b i l i è r e s . — 
Un très grand nombre tombent en 
déconfiture, I, 692. 

S o c i o l o g i e . — Prétention de 
subordonner l'économie politique 
à la sociologie, I, 64. — L'Econo-
mique répoud beaucoup plus que 
la sociologie aux conditions essen-
tielles de toute science, I, 65. 

S o ë t b e e r (Ad.), statisticien et 
publiciste monétaire allemand. — 
Ses recherches sur la production 
de l'or et de l'argent depuis 1492, 
III, 116 à 119. — Sur les emplois 
industriels de l'or et de l'argent, 
III, 160 à 164 ; id. 167. — III, 192. — 
Sur la production de l'or et de l'ar-
gent, III, 194 ; id. 195 ; id. 200 ; id. 
208; id. 212; id. 217; id. 223; id. 
226; id. 229 ; id. 230; id. 232; id. 
233; id. 244 ; id. 246; id. 269. — Sur 
la transformation monétaire de 
l'Allemagne en 1873, III. 296. — 
IV,187. 

S o l i d a i r e s . — Les industries 
qui sont solidaires d'autres et inex-
tensibles si ces autres ne se déve-
loppent, 1, 403. 

S o l i d a r i t é . — Ancienneté du 
sentiment de solidarité ; les combi-
naisons informes précédant les as -
surances en proviennent, IV, 323 à 
324. — Les membres honoraires 
des sociétés de secours mutuels, 
IV, 367 à 369. 

Solidarité relative des divers pays 
au point de vue des résultats de 
l'accroissement de la population, 
IV, 527 à 530. 

Voir aussi aux mots Assurances, 
Mutuels (Sociétés de secours), etc 

S o m p t u a i r e . — Les lois et les 
impôts somptuaires, IV, 274 à 280. 
Voir aussi au mot Luxe. 

S o p h i s t i c a t i o n . — La concur-
rence et la sophistication des den-
rées, I, 651. 

S o u s - c o n t r a t s (de t r a v a i l . 
— 11, 234 ; id. 365. — Exposé du 
système des sous-contrats ; ses in-
convénients el ses avantages, II, 
491 à 496. — Etude du sweating 
sgstem, 11, 496 à 503.—Intervention 
du législateur ou des pouvoirs pu-
blics à ce sujet, II, 500. 
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Voiraussi au motSweating systern. 
S o u s - s o l . — Son importance 

économique, I, 135. — Exploitation 
(lu sous-sol, 11, 31 : id. 32. — Com-
paraison de la production du sous-
sol et de celle du sol dans divers 
pays, II, 32 à 33. 

Voir aussi au mot Mines. 
S p é c i f i c a t i o n d e s f o n c t i o n s 

et d e s o r g a n e s L o i de). — 111, 
420 : id. 428. 

S p é c u l a t i o n . — Nature et fonc-
tion de la spéculation, IV, 60 à 64. 

Son influence sur les crises, IV, 
407 ; id. 433 4 443. (Voir au mot 
Crises. ) 

S p e n c e r (Herbert), philosophe 
anglais. — IV, 543; id 546. 

S t a t i o n n a i r e . — Les dangers 
économiques et moraux d'une p o -
pulation stationnaire, IV, 628 à 
630. 

Voir aussi au mot Population. 
S t a t i q u e . — 11 est inexact que 

l'économie politique étudie les so-
ciétés seulement sous le rapport 
statique, 1, 1)3. 

Insuffisance de la statistique pour 
la direction de la production, IV, 
724. 

S t e w a r t , écrivain anglais. — IV, 
522. 

S t o r c h , économiste russe. — 
111, 44. 

S t r u c t u r e é c o n o m i q u e (La). 
—1,296; id. 440. 

S u b j e c t i f . —1)u principe su bj ecti f 
de la valeur, III, 21 à 25; id. 31 4 
40; id. 57; id. 87. (Voir au mot Va-
leur.) 

S u b s t i t u t i o n ( L o i de) . — En 
quoi consiste cette loi; elle est un 
obstacle à l'emploi des mathéma-
tiques en économie politique, I, 87. 
— La loi de substitution existe entre 
les besoins et les désirs humains 
comme entre les choses, 1, 88. — 
La concurrence des divers besoins 
entre eux et la loi de substitution, 
1,112.— L'action de la loi de substi-
tution, sous nn régime de liberté, 
prévient tout monopole définitif ou 
en pallie les effets, I, 661. 

Importance capitale et rôle pré-
pondérant de la loi de substitution, 
1, 662. 

Son application aux divers pro-
duits miniers, 11, 42. 

Importance de la loi de substitu-
tion pour la théorie de la valeur, 
111, 33. — De la substitution des be-
soins et des désirs entre eux, sui-

vant leur importance et le degré 
de satisfaction déjà reçu, 111, 35 4 
40. 

Rôle, dans la loi de l'offre et de la 
demande, de la substitution des be-
soins et des désirs enlre eux, III, 
72. 

Efficacité de la loi de substitution 
contre les coalitions de producteurs, 
corners, trusts, etc., IV, 43 ; id. 49. 

Les impôts et les prohibitions 
d'Etat mettent en œuvre la loi de 
substitution, IV, 278; id. 519; id. 
794 et 795. 

S u c c é d a n é . — Voir au mot 
Substitution. 

S u c c e s s i o n . — Montant des 
successions en France, I, 601. — 
Effets qu'aurait la suppression de 
quelques degrés de succession 
légale, I, 003. — Les successions en 
déshérence, I. 604. — Les succes-
sions suivent le degré de parenté, 
I, 605 — Les droits sur les succes-
sions, I, 606; id. 607. — La loi prus-
sienne sur les successions est bien 
plus modérée que la loi française, 
1, 608. 

Voir aussi au mot Héritage. 
S u c r e . — Enorme développe-

ment récent de sa production. III, 
311. 

Voir aussi au mot Prix. 
S u è d e . — La Banque de Suède et 

les banques privées, III, 665; id. 
669. — Proportion des accidents 
professionnels en Suède, et législa-
tion 4 ce sujet, IV, 352 ; id. 363. — 
La proportion des indigents, IV, 
471. — Le taux de la natalité, IV, 
605 à 609. 

S u e s s . (Édouard), écrivain au-
trichien sur la question monétaire. 
— III, 337. 

S u i s s e — La proportion des 
indigents, IV, 471. — Décroissance 
de la proportion des naissances à 
la population en Suisse, IV, 602 et 
603 ; id. 605 à 609. 

S u p e r f l u i t é . — La civilisation 
tend 4 accroître l'écart de valeur 
entre les superfluités élégantes et 
les objets nécessaires ou utiles, III, 
87 4 90. 

S u r p r o d u c t i o n . — Examen du 
problème de la surproduction, IV 
419 4 430. 

Voir aussi au mot Crises. 
S u r s a l a i r e s . — Voir aux mois 

Salaire et Progressif (Salaire). 
I S u r v e n a n t s . — Les derniers 

(î 
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survenants et la propriété foncière 
privée, I, 553 ; id. 589. 

S w e a t i n g S y s t e m . — I, 431 ; 
id. 461. — U, 363 ; id. 485. — Ana-
lyse de ce système, 11, 496. — Résu-
mé de l'enquête parlementaire an-
glaise, II, 497 à 499. — Interven-
tion du législateur ondes autorités 
administratives dans le régime des 
>ous-cont.rats, II, 500 à 502. — IV. 
493. 

S y m p a t h i e . — Voir au mot 
Altruisme. 

S y n d i c a t s . — Les chambres 
syndicales ouvrières tolérées sous 
le second Empire, II, 396; id. 399 à 
401.— Reconnaissance des syndi-
cats professionnels, 11, 401. — 
Nombre et organisation des syndi-
cats ouvriers, des syndicats pa-
tronaux et des syndicats agricoles, 
II, 402. — Les Unions et Fédérations 
de Syndicats, II, 405. — Les syndi-
cats de femmes, II, 406. — Objets 
divers et fondations de syndicats, 
11. 407. — Leur budget, 11, 408. — 
Affaiblissement de certains syndi-
cats après des grèves, II, 441. — 
Effets économiques des Trades 
Unions et des syndicats ouvriers, 
II, 456 à 465. — Les syndicats ten-
dent à rétablir les corporations fer-
mées et les monopoles, II, 465.— 
Les associations mixtes profession-
nelles d'ouvriers et de patrous, 11. 
471. — Inconvénients éventuels de 
ces institutions, II, 472. 

Les syndicats de vente ou d'acca-
parement entre producteurs, IV, 
35 à 67. (Voir aux mots Coalition et 
Trust.) 

S y n t h è s e . — La synthèse indus-
trielle et l'analyse industrielle, I, 
364. 

S y s i p h i s m e . — Le sysiphisme 
économique, sa définition, IV, 298. 

t 

T â c h e — Voir aux mots Tra-
vail. Salaire. 

T â c h e r o n ou S o u s - t r a i t a n t . 
— II, 491 il 494.— Grève contre des 
tâcherons ou sous-traitants, II, 496, 
note. (Voir aussi au mot Marchan-
dage.) 

T a i n e (IL), philosophe et publi-
ciste français. — I, 347. — Sur les 
opinions de quelques révolution-
naires relativement à la réduction 
de la population, IV, 521. 

T a l e n t . — Le talent est un 
capital, I, 242. — Sa part dans le 
produit, d'après Fourier, II, 110; 
IV, 718, note. — Refus de toute 
rémunération au talent par certains 
socialistes, IV, 719. — Rôle prépon-
dérant du talent dans la production, 
IV, 733. (Voir aussi aux mots Com-
binaison et Invention). 

T a l e n t , monnaie dans l'antiqui-
té. — Il change souvent de poids, 
III. 141. — Valeur et poids du 
talent d'or et du talent d'argent. 
III, 187. 

T a r d e , sociologue et moraliste 
français. — Son ouvrage sur les 
Lois de l'imitation, I, 113; id. 
312, note. — Sa Logique sociale, 
IV. 669. — Son excellente définition 
du travail, IV, 727. —Conséquences 
de cette définition, IV, 728 ; id. 
729 ; id. 730 et 731. —• Son appré-
ciation exacte du facteur prédomi-
nant, l'invention, IV. 732 ; id. 731. 

Tar i f . — Les tarifs de salaires. 
(Voir aux mots Salaire et Taxation 
des salaires.) 

Les tarifs dédouanés, tarifs auto-
nomes, IV, 103 ,1 107. — Les tarifs 
conventionnels on résultant de trai-
tés, IV, 107 il 217. 

T a u x . — Le taux de l'escompte. 
(Voir an mot Escompte.) — Le taux 
de l'intérêt. (Voir au mot Intérêt). 

T a x a t i o n . — Voir au mot Impôts. 
T a x a t i o n d e s s a l a i r e s . — 

Exemples de cette taxation dans 
l'histoire, II, 479. — Inconvénients 
de ce régime, 11, 479 à 484. — Sa 
justification dans quelques cas 
exceptionnels, II, 503. (Voir aussi au 
mot Salaire.) 

T a x e s d e s m a r c h a n d i s e s . — 
Les taxes officieuses ou officielles, 
notamment du pain, de la viande, 
IV, 18 et 19. (Voir aussi aux mots 
Prix, Série des Prix, etc.) 

T e c h n i q u e s . — Le perfection-
nement des procédés techniques 
favorise l'épargne, I. 284.—-Les pro-
grès techniques poussent à la baisse 
des prix. III. 308 il 315. (Voir aussi 
aux mots Entrepreneurs, Progrès.) 

T e c h n o l o g i e . — En quoi elle 
diffère de l'économie politique, 
I, 14. 

T e m p é r a n c e S o c i é t é s d e i a u x 
Etats-Unis et en Angleterre. — Leur 
influence, IV, 277 et 278. 

T e m p l e , écrivain et homme 
! d'Etat anglais. — 1, 745. 
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T e m p s . — Le temps est un élé-
ment essentiel du capital, I, 198. 

Le « temps de travail » de Karl 
Marx, IV, 716 et 717. 

T e n d a n c e s . — Prétention qu'il 
n'y a en économie politique que des 
tendances et non des lois, I, 90. 

T e n u r e . — Modes de tenure du 
sol, II, 19. — Le faire-valoir direct, 
II,19. — Le métayage et le fermage, 
leurs conditions, et rôle des pro-
priétaires, 11, 21. 

Voir aussi aux mots Culture, 
Fermage, Métayage, Propriété,Rente. 

T e r m e ( O p é r a t i o n s à) . — 
Leur utilité et légitimité aussi bien 
en marchandises qu'en valeurs, IV, 
00 à 62. — Fonction de la spécula-
tion, IV, 62 à 64. 

T e r t i u m c o m p a r a t i o n i s . — 
III, 7; id. 100. (Voir aussi au mot 
Monnaie.) 

T e r t i u m n u m e r a t i o n i s . —111, 
7 ; id. 100. (Voir aussi au mot 
Monnaie.) 

T e r t i u m p e r m u t a t i o n i s . — 
III, 101. 

T e r r a i n s . — Les terrains dans 
les villes, utilité qu'ils soient pro-
priété privée, I, 691. — Absurde 
mesure prise par le Conseil du 
Comté de Londres, I. 693. — Cas 
particulier de la rente du sol en ce 
qui les concerne, et explication de 
cette rente. 1, 719. — Causes qui en 
menacent la valeur, I, 773. 

Voir aussi au mot Plus-values. 
T e r r e (La). — La terre n'a 

jamais été sous le régime de l'abso-
lue communauté, I, 339. (Voir au 
mot Propriété). 

Le prix de la terre, ses élémenls, 
I, 371. — Prix infime de la terre 
dans les contrées non développées, 
I, 374. — Dans beaucoup de régions 
le genre humain ne cultive pas en-
core les meilleures terres, I, 730. — 
Variations du revenu des terres 
depuis le cadastre,!, 733. 

De l'appropriation des terres par 
l'Etat ou par la commune, I, 773. 

Nécessité de maintenir un lien 
entre le sol et les classes indus-
trielles et scientifiques, II, 29. 

Voir aussi au mot Rente. 
T e r r e de L a b o u r (Terra di 

Lavoro). — Dans l'ancien royaume 
de Naples : grande propriété avec 
petites cultures, fâcheux effets, 
II, 2. 

T e r r i t o r i a l e . — La division ter-
ritoriale du travail, I, 339. 

T h a ë r , agronome allemand. — 
I, 743. 

T h a l è s (de Milet), philosophe 
grec. — Sa spéculation sur les 
olives, I, 21. — IV, 59 et 60. 

T h é r y Edmond), publiciste fran-
çais. — III, 255, note. 

T h é s a u r i s a t i o n . — II, 104. — 
Exemple topique de thésaurisation 
au XVII° s i è c l e , 111, 4 0 3 . — L e s 
modes divers et l'importance de la 
thésaurisation dans l'ancien temps 
et dans les temps modernes, IV, 
2 2 0 h 2 2 2 . 

T h o r n t o n , économiste anglais. 
— On Labour, II, 279. — II, 547. 

T h u n e n (Von), agronome al le-
mand. — A propos de la rente de 
la terre, I, 718. 

T i e r s E t a t . — Voir aux mots 
Bourgeoisie et Classes. 

T i m b r e . — Voir au mot Enre-
gistrement. 

T i s s e r a n d , agronome français. 
— II, 489. note. 

T i t r e . — Le titre des monnaies, 
111, 133. 

Voir aussi au mot Monnaie. 
T o l s t o ï , écrivain russe. — I, 

82; id. 349 ; id. 367. — Contre l'in-
térêt, II, 72. 

T o o k e , statisticien anglais. — 
I, 745. 

T r a c t i o n ( F r a i s de). — Leur 
comparaison aux divers âges de la 
civilisation et avec les différents 
moteurs, I. 381. (Voir aussi au 
uiot Transport). 

T r a d e d o l l a r , aux Etats-L'nis. 
— Ill, 252, note. 

T r a d e s U n i o n s — I, 429. — 
Leur opposition au salaire à la 
tâche, 11, 224 ; id. 232; id. 233. — 
Leur but principal et légitime, 11, 
384. — Leur origine et leur déve-
loppement. II, 410 à 414. — Fédéra-
tion des Trades Unions, II, 416. — 
Différence entre le vieil et !e nou-
veau Trade Unionism, II. 415. 

Les institutions |de prévoyance 
des Trades Unions, II, 415 ; id. 416 ; 
id. 419 à 422. — Organisme poli-
tique des Trades Unions, II, 416 ; 
id. 417. — Leur régime légal. 11, 
418. — Les dépenses des Trades 
Unions en services de prévoyance 
ou de secours, 11. 421 ; id. 424. — 
Le budget total des Trades Unions 
II. 422 et 423. — Difficulté pour les 
Trades Unions de servir les pensions 
de retraites promises, et probabilité 
de leur insolvabilité, 11, 425 à 429. — 



Hi 908 TRAITÉ T H É O R I Q U E ET PRAT1 IQUE D 'ÉCONOMIE POLITIQUE 

Ilôle utile qui pourrait rester aux 
Trades Unions en se dégageant des 
pensions de retraite. 11. 429. — 
Période critique des Trades Unions, 
II, 440 et 441. — Grèves heureuses 
qui augmentent l'effectif et la force 
de ces associations, II, 4SI à 432. — 
Puissance politique des Trades 
Unions, II, 453. 

Les effets économiques des Trades 
Unions, II, 456.— Les Trades Unions, 
les syndicats et la concurrence 
asiatique, II, 461 à 465. — Les 
Trades Unions tendent à rétablir 
les corporations fermées et les mo-
nopoles, II, 465 à 469. 

Les associations mixtes profes-
sionnelles d'ouvriers et de patrons, 
II, 471. — Inconvénients éventuels 
de ces institutions, 11, 472. 

Participation des bénéfices dispa-
raissant par suite de conllils avec 
les Trades Unions, II, 546. — IV, 307; 
id. 506. 

T r a d i t i o n . — Importance de la 
tradition, 1, 614. — Son influence 
sur les salaires, 11, 355. — Son in-
fluence sur les gouvernants, IV, 
673 et 674. (Voir aussi au mot Héri-
tage.) 

T r a f i c . — Voir au mot Com-
merce. 

T r a i t é s de c o m m e r c e . — An-
tiquité et fréquence de ces traités, 
IV, 107. — lis reposaient autre-
fois sur un priucipe exclusif et des 
tarifs différentiels, IV, 108. — Le 
traité de Méthuen et les similaires, 
IV, 108 à 111. — La clause de la 
nation la plus favorisée, IV, 111 à 
113. — Les Unions douanières, 
totales ou partielles. IV, 114. — Les 
ligues douanières, IV, 115 à 117.— 
l)e l'incidence générale des droits 
de douane, IV, 117 à 121. 

T r a n s a c t i o n s . — Les transac-
tions auxquelles donnent lieu les 
capitaux immatériels, I, 247. (Voir 
aussi au mot Commerce.) 

T r a n s i t i o n . — La transition de 
la petite à la nioveune production, 
I, 447. 

T r a n s p o r t s L ' i n d u s t r i e 
d e s ) , I, 161. — Erreurs opposées 
au sujet de l'industrie des trans-
ports, I, 163. — Son grand mérite 
est d'accroître la division du tra-
vail, 1, 165. — Le développement 
des transports est une mesure dé-
fectueuse du développement de la 
production, I, 166. — Abus dans 
l'industrie des transports, 1, 169. — 

Comparaison des frais de transport 
aux différentes époques et avec 
différents moteurs, 1, 381. — Avan-
tages intellectuels et moraux que 
leur perfectionnement peut pro-
curer à la famille ouvrière, I, 388. 
— Opposition des intérêts particu-
liers aux voies de transports perfec-
tionnées, I, 377 et 394. 

T r a n s v a a l . — Le travail des 
noirs dans les mines d'or du Trans-
vaal, 1, 53; id. 522.— Richesse de 
ces mines, 1, 522 ; II. 44 ; III, 335 ù 
338. 

T r a v a i l . —Sa définition, 1, 143; 
IV, 728. — Le principe de la moindre 
action, 1,145.—Le travail attrayant, 
I, 145. — Les grandes catégories du 
travail humain, 1, 151. — Travail 
productif et travail improductif, 
1, 152. — Travail physique et travail 
intellectuel, I, 155. — Classification 
des travaux et des industries, 1, 
159. — Caractères différents de pro-
ductivité des diverses catégories de 
travaux humains, I, 161. — Les 
travaux des professions libérales 
et des fonctionnaires publics, I, 
175. 

De la coopération des trois grands 
facteurs de la production : nature, 
travail et capital, I, 292. 

Causes qui confèrent au capital, 
non au travail, la direction des en-
treprises, I, 299. 

L'organisation du travail, I, 316. 
— Elle est toujours en mouvement, 
I, 316. 

La combinaison du travail, I, 
316. 

La division du travail, I, 316. — 
Le travail combiné, 1, 317. (Voir 
aux mots Combinaison et Division 
du travail.) 

La rotation de travail, 1, 349. — 
La journée de travail. (Voir au mot 
Journée.) 

Le travail contraint est inférieur 
en productivité au travail libre, I, 
510 et suivantes. 

Causes qui ont longtemps main-
tenu ou qui maintiennent encore 
certains modes de contrainte, I, 
526. — L'importance de la propriété 
n'est pas toujours proportionnelle 
à l'importance du travail ou de 
l'épargne, I, 547. 

Préjugé des ouvriers, qu'il existe 
dans une société une quantité fixe 
de travail à faire ; conséquences de 
ce préjugé, II, 233; id. 274 à 275. 

Le travail est une marchandise; 
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sens de cette proposition, II, 241. 
— C'est une marchandise d'un 
genre particulier ; en quoi elle se 
distingue de la plupart des autres, 
II, 242 à 250 ; id. 370. - Le prix du 
travail offre beaucoup plus de va-
riabilité dans l'espace et dans le 
temps, que le prix de toute autre 
marchandise, II, 246 à 250. — La 

Productivité du travail constitue 
influence prédominante sur le sa-

laire, II, 272 à 276; id. 279 à 285.— 
La prétendue corvée ou travail 
impayé, II, 256, 289 et 291. 

Nombre de journées de travail 
dans les mines, 11, 313. 

Le travail habile ou « qualifié », 
skilled labour, II, 335. 

Tendance à ce que le travail in -
tellectuel le plus simple soit moins 
rémunéré que le travail physique, 
11,339. 

Différence entre le taux des sa-
laires et le coût du travail, II, 350. 
— Causes qui influent sur la pro-
ductivité du travail, et, par voie de 
conséquence, sur les salaires, 11, 
359 à 365. — Productivité du travail 
comparée dans différents pays, II. 
365 à 368. 

La vente du travail au détail et 
en gros, II, 370 ; id, 382 et 383. -
Le louage et la vente de travail, 11, 
371, note. —Obstacles légaux â la 
liberté du louage d'ouvrage ou de 
la vente du travail, 11, 385 a 395. — 
Avènement graduel a la liberté, 
H, 397. 

Le luxe donne un avantage 
énorme au travail qualifié sur le 
travail commun, et améliore gra-
duellement ce dernier, IV, 263 à 
265 ; id. 269 à 271. 

Danger d'une trop grande inten-
sité du travail, IV, 307. (Voir aussi 
au mot Journée de travail.) 

Les Sans-travail, examen de la 
doctrine du Droit au travail, IV, 
496 à 506. (Voir aussi a ces mots.) 

Le « temps de travail », de Karl 
Marx, IV, 716 et 717. 

Les « bons de travail » d e Marx, 
IV, 720 a 723. 

Fausseté de la maxime que toute 
richesse vient du travail; part pré-
pondérante de l'esprit d'invention 
et de combinaison, IV, 726 à 734. 

Définition philosophique du tra-
vail ; c'est une des branches de 
l'imitation, IV, 728. — Hôte modeste 
et subordonné qui appartient au 
travail, IV, 733. 

T r a v a i l à d o m i c i l e . — Voir 
au mot Domicile. 

T r a v a i l d e s c h a m p s . — Re-
constitution possible de l'alliance 
du travail rural et du travail indus-
triel par les progrès des voies de 
communication, 1, 367, note. 

T r a v a i l d e s f e m m e s . — Voir 
au mot Femmes. 

T r a v a i l O r g a n i s a t i o n d u . — 
Voir au mot Organisation. 

T r a v a i l l e u r . — Voir aux mots 
Ouvrier et Tiavait. 

T r é s o r . — Les bons du Trésor. 
(Voir au mot Bons.) 

Les trésors des temples et des 
rois dans l'antiquité, chez les Grecs 
et les Perses, III, 176 â 177, note; 
id. 188 et 189. 

Les trésors privés, IV, 219 à 220. 
T r i b u . — Le troc de tribu à tribu 

est la forme primitive de l'échange, 
III. 5. 

T r o c — Le troc collectif est la 
forme primitive de l'échange, III, 5. 
— Analyse du régime du troc, III, 
96 à 99 ; id. 101. 

T r u c k S y s t e m . — 11, 380. 
T r u s t s . — I, 659. — 111, 542; 

id. 545 ; id. 553. — IV, 41. — 
Les grands trusts américains, IV, 43 
à 48. — Légitimité ou illégitimité 
des ententes entre producteurs, IV, 
48 à 49. — Les obstacles qu'ils ren-
contrent, IV, 49 à 50. — La législa-
tion sur les trusts dans les différents 
pays, notamment aux Etats-Unis, 
IV, 51 à 58. 

Voir aussi au mot Coalition. 
T u c k e r , économiste anglais. — 

Son opinion sur le servage et la 
densité de la population, I, 527. 

T u c k e r , actuaire anglais. Voir 
au mot Finlaison. 

T u r g o t , économiste et homme 
d'Etat français. — Ses réflexions 
sur la formation et la distribution 
des richesses, I, 4. — Caractère 
tout abstrait de l'ouvrage précité, 
I, 62; id. 63; id. 92. — Son aboli-
tion des maîtrises et jurandes, I, 
530 ; id. 634. — Son erreur au sujet 
des elfets de la baisse de l'intérêt, 
II, 167 à 168; id. 171. — Sa théorie 
des salaires. Il, 253; id. 254; id. 
276; id. 279; id. 282. — Sur la valeur 
III, 17; id. 18. 

U 

U n e a r n e d i n c r é m e n t T h é o -
r i e de 1') on la plus-value immé-
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ritée. Voir aux mots Plus-value et 
Propriété. 

U n i o n s d o u a n i è r e s . — IV, 
114 à 117. 

Voir aussi aussi aux mots Com-
merce international, Douane, Traités 
de commerce. 

U n i o n l a t i n e L' i, monétaire.— 
111, 214, note; id. 259; ici. 297. 

Voir aussi au mot Monnaie. 
U r e , économiste anglais. — 11, 

454. 
U s a g e . — Valeur en usage, 111, 

19. (Voir au mot Valeur.) 
I.es quatre usages que l'homme 

peut faire de l'augmentation de sa 
force productive, IV, 236. 

L'usage des richesses. (Voir aux 
mots Richesse, Luxe, CoJisomma-
tion.) 

U s u r e . — II, 99. 
Voir aussi au mot Intérêt du ca-

pital. 
U t i l i t é . — L'utilité décroissante 

suivant la satiabilité des besoins, 
I, 109.— II. 137 à 140; id. 158, note. 

La théorie du degré final d'utilité, 
III, 28 à 29. (Voir aussi au mot 
Valeur.) 

L'ordre des valeurs ne correspond 
presque jamais à l'ordre des utilités 
au sens ordinaire du mot, Ut, 87 
à 90. 

v 

V a i l l a n t , député socialiste. — 
I, 178, note. 

V a l e u r . — La valeur terminale 
de l'Ecole autrichienne, I, 490. 

La valeur des terres. (Voir aux 
mots Terre et Rente.) 

La loi sur la valeur décroissante 
appliquée aux progrès agricoles, I, 
767. 

Distinction capitale enlre la pro-
ductivité matérielle ou quantita-
tive et la productivité économique. 
II, 137 à 140. 

Le concept de valeur est le con-
cept fondamental en économie po-
litique III, 15. — Définition de la 
valeur, III, 16. — La valeur en 
usage et la valeur eu échange, III. 
19. — La valeur en usage est une 
des notions essentielles de l'écono-
mie politique, III, 22. — Applica-
tions pratiques de cette valeur, dis-
tincte de celle en échange, III, 23 
à 25. — La valeur porte non sur 
une chose comme genre, mais sur 

des quantités déterminées, III, 25. 
Influence, sur la valeur de la loi 

de satiabilité, des besoins et de la 
loi de variété, 111, 28 à 34. — Le 
degré final d'utilité et la valeur 
décroissante, III, 28 à 32. — Impor-
tance de la loi de substitution, III, 
33. — La valeur limite la loi d'in-
différence, III, 34. — La théorie de 
la moindre jouissance, 111, 33 à 37. 
— Le classement des besoins et 
des désirs suivant leur degré d'im-
portance et le degré de satisfaction 
déjà reçu, III, 38. — Tableau y rela-
tif, 111,39. — Conséquences pratiques 
de la théorie de la valeur décrois-
sante, 111,41. — La valeur est-elle 
un sentiment ou un jugement, III, 
44. — La valeur en échange, l'élé-
ment objectif de la valeur, la diffi-
culté d'acquisition, III, 44. — Va-
riabilité de la valeur en échange, 
111, 48. — L'ensemble des valeurs 
peut-il hausser ou baisser ? Ill, 48. 

La valeur isolée et la valeur collec-
tive des choses, III, 50. 

Les prétendues contradictions de 
la valeur; les sophismes de Prou-
dhon, 111, 51 à 55. 

Constance relative de la valeur 
dans des périodes limitées de 
temps et des étendues limitées de 
pays, 111, 56. — La valeur en 
échange obéit à certaines lois, 111, 
58. — Causes qui limitent, dans un 
ensemble de circonstances données, 
les fluctuations de la valeur en 
échange, III, 58. — Influence de la 
loi des grands nombres, III, 59. — 
Influence du phénomène de l'habi-
tude, III, 60. — Causes déterminant 
les fluctuations de la valeur : loi de 
l'offre et de la demande, 111, 61. — 
Nature réelle de cette loi, III, 62.— 
Son mécanisme, III, 63 à 67. — Les 
deux principales catégories de va-
leur correspondant aux deux prin-
cipales catégories d'objets, 111, 67 à 
70. — ltôle de la substitution des 
besoins et des désirs entre eux. III, 
72. — La valeur des objets sus-
ceptibles d'une reproduclion indé-
finie, III, 73. — Influence des frais 
de production, 111,73 à 82. — Cas par-
ticuliers de valeurs, 111, 83 â 87. — 
L'ordre des valeurs en échange 
dans l'humanité, III, 87. — 11 ne 
correspond pas à l'ordre des utili-
tés au sens habituel du mot, 111, 
88 à 90. 

De la recherche d'une mesure 
commune et exacte de la valeur, 
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111, 90. —Impossibilité d'en trouver 
une adéquate, III, 91. 

De la valeur de la monnaie, III, 
l ia et suivantes. (Voir au mot 
Monnaie.) 

Rapports approximatifs de valeur 
de l'or et de l'argent, 111, 174 à 175; 
id. 245 à 307. (Voir aussi aux mots 
Or, Argent.) 

La loi générale de la moindre 
valeur pour chaque emploi déter-
miné, dont la loi de Gresham n'est 
qu'une application, III, 263 à 206. 

De la consommation et de la des-
truction de valeurs, IV, 200 à 202. 
— Importante découverte de la 
science économique sur les consé-
quences, pour la société dans son 
ensemble, de la destruction de va-
leurs, IV, 218 à 221. — Etl'ets pas-
sagers et effets permanents de cette 
destruction, IV, 224 à 225. 

Rôle de la loi de la valeur décrois-
sante dans les crises, IV, 426. 

V a l e u r s i n t e r n a t i o n a l e s . 
Leur rôle dans les règlements inter-
nationaux, IV, 142 et 143. (Y'oir 
aussi aux mots Paiements, Com-
merce international.) 

V a l l e r o u x (Hubert), économiste 
français. — II. 583. — IV, 468; id. 
469; id. 491 et 492. 

V a l o r i m è t r e . — Mesure de la 
valeur, 111, 100: id. 104. 

V a p e u r . — Nombre de chevaux-
vapeur dans l'industrie française, 
I, 496. (Y'oir aussi au mot Invention. 

V a r i a t i o n s . — Variations de la 
valeur des terres en France depuis 
le cadastre, 1, 753.— Variations du 
produit brut et du produit net agri-
cole, depuis Lavoisier jusqu'en 
1894, 1, 756. 

V a r i é t é . — La loi de variété 
des besoins; son influence sur la 
valeur, III, 28 à 44. (Y'oir aussi au 
mot Valeur.) 

Rôle considérable que joue dans 
le progrès de la production le besoin 
de variété, IV,231 à 235. — Le luxe 
consiste en grande partie dans la 
variété, I Y', 255. — Influence de la 
loi de variété sur l'accroissement de 
la population, IV, 543. 

V a r r o n , écrivain latin. — Son 
opinion sur le travail esclave et le 
travail libre, I, 515. 

V é g é t a t i f ( A c c r o i s s e m e n t ) 
de la population. — IV, 555; id. 558. 

V e n t e . — Y'ente du travail en 
gros et au détail, II, 370 : id. 371 ; 
id. 382 et 383. — Primes à l'ouvrier 
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proportionnelles au prix de vente 
du produit, 11, 513 et 514. — La 
vente au comptant et à prix fixe, 
IV. 25 à 26. 

V i a g e r . — Le détenteur viager 
pst négligent et improductif, I, 596. 

V i a n d e . — Consommation de 
la viande dans un ménage d'arti-
sans parisiens II, 487. — Obstacles à 
la consommation universelle de la 
viande, 11, 488. — Montant de l i 
production de la viande en France. 
II. 489. note. — Fluctuations du prix 
de la viande depuis cinquante ans, 
III. 316 à 318. 

V i g a n o . publicisle et coopéra-
ient-^ italien. — II, 599; »#/. 616. 

V i l l e s . — Cause qui fait que les 
villes industrielles anglaises sont 
d'origine récente. I, 635. — Gran-
deur et décadence des villes, 1, 691. 

V i l l e r m é . moraliste français. 
- I, 435. - I, 461. 

V i l l e y , économiste français. — 
IV. 51. 

V i n . — De l'augmentation de la 
production des vins et de leur mé-
vente, 1, 769. — Prix en gros et an 
détail, 11, 571, note; IV, 16, note. 
— Variations de la production des 
vins, IV, 77, note. — De l'influence, 
sur les prix du vin, des droits de 
douane frappant cette denrée à 
l'importation, IV, 120 à 121. — In-
finie variété et classement des vins, 
IV, 232, note. 

Voir aussi aux mots Alimenta-
tion, Nourriture. 

V i r e m e n t s . — Les virements 
en banque, leur ancienneté, 111, 
421. — Les banques de virements, 
III. 432 à 440. — Proportion des 
virements, des billets et des espèces 
dans l'ensemble des mouvements 
de la Banque de France, III, 626. 

Y'oir aussi aux mots Banques. 
Crédit. Paiement. 

V i v r e s . — Y'oir aux mots 
Nourriture. Prix, etc. 

V o i e s d e c o m m u n i c a t i o n . — 
Y'oir aux mois Communications, 
Ferrées ( Foies), Transports. 

V o i e s f e r r é e s . — Y'oir au mot 
Ferrées. 

V o i l i e r s . — Retour de faveur 
des navires à voiles dans la Grande-
Bretagne, I, 425, note. 

V o l t a i r e . - IV, 244. 
V o l u p t u a i r e s — Les prêts vo-

Inptuaires, II. 74. — Pour les 
dépenses voluptuaires, voir au mot 
Luxe. 
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w 
W a g n e r (Le professeur), écono-

miste allemand, I, 308 ; id. 30'J. — 
Son plaidoyer en faveur des assu-
rances d'Etat contre l'incendie, la 
grêle, elc., IV, 333; id. 339 à 349; id. 
365. 

W a k e f i e l d . économiste anglais. 
— Son système tend à prévenir 
l'excessive dispersion des colons, I, 
523. 

W a i l l y (Natalis de), archéologue 
français, I, 618, note. — Tableau 
des falsifications successives de la 
livre tournois depuis saint Louis. 
III, l i l et 142. 

W a l k e r (Le général), écono-
miste américain. — 1, 103 ; id. 199. 
— Son lyrisme au sujet de la fonc-
tion de l'entrepreneur, 1, 304. — I, 
339 ; id. 443 ; id. 414 : id 457. — 
Un beau mot de lui, I, 074. — 1. 737. 
— Sur les salaires et l'influence de 
la productivité du travail, 11. 280 : 
281 ; id. 282 : id. 28 4 ; id. 293, note ; 
id. 360 ; id. 361 ; id. 362. - IV, 197. 
— Sur la loi des pauvres en Angle-
terre, IV. 481 : id. 482 : id. 483 ; 'id. 
484 ; id. 486. 

W a l l a c e , écrivain anglais. — 
Sur la population, IV, 522. 

W a l l o n s . —Plus faible propor-
tion des naissances dans les pro-
vinces wallonnes de la Belgique 
que dans les flamandes, et analogie 
des premières sous ce rapport avec 
la France, IV, 596 ;i 602. — Tableau 
à ce sujet, IV, 600 et 601. 

W a l r a s , économiste français. 
I, 85 ; id. 89. 

W a r n e r , écrivain américain, 
auteur île Three Phases of Coopéra-
lion in the West. — II, 564, note. 

W h a t e l y , économiste anglais. 
— I, 17. 

W i e s e r , économiste autrichien. 
— I, 210, note. — III, 16. 

W i t t w a t e r s r a n d ( M i n e s 
d 'or du). — Voir au mot Transvaal. 

W o l f i Henry), puhliciste anglais, 
auteur de People's Hanks. —11, 561 ; 
id. 562; id. 601; id. 602 ; id. 609 : 
id. 610 ; id. 613 ; id. 614 ; id. 615 ; 
id. 616 ; id. 61/ ; id. 618 ; ir/. 619 ; 
id. 640. 

W o l l e m b o r g , philanthrope et 
coopérateur italien. — 11,619. 

W o r k h o u s e s . - Maisons de 
travail et d'asile pour les pauvres 
en Angleterre. IV, S66 ; id. 467 ; id. 
481 ; id. 487 ; id. 488. 

Y 

Y o u n g (Arthur). agronome et 
publiciste anglais. — Sur les pro-
grès agricoles en Angleterre au 
XVIII" s i è c l e , I, 7 6 1 . — I I , 3 ; id. 15 
et 16 ; id. 23. - IV, 286. 

z 
Z a d r o u g a . — Association de 

travailleurs en Bulgarie, II, 565, 
note. 

Z o l a (Emile), écrivain français. 
— 1, 49, note ; id. 121 ; id. 467 ; id. 
493 ; id. 649. — IV, 29. 

F ' X DE LA TABLE AX.W.YITOIE 
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